
*~*'**~**************~~*********************************~**** 

Association Nationale ties Etudiants du Quebec. 

" RAPPORT SUR LA PARTICIPATION DE L'ANEQ 

AUX ACTIVITES ETUDIANTES INTERNATIONALES " 

(Janvier 1977) 

e 
Presente au VI Congres 

de 1 'ANEQ. (12 .Mars '77) 

par Yves MALLETTE s~ go 

************************************************************* 



NOTE EXPLICATIVE 

Ces deux rapports font etat des activites auxquelles par­

ticipait le Secretaire General de l'ANEQ en Janvier dernier. 

Dans les deux textes qui suivent, ce dernier rapporte integra­

lement le sujet et le deroulement des discussions auxquelles 

il a participe. 

Les deux rappo~ts ne doivent done pas ~tre consideres com­

me des prises de position de la part de l'auteur ou de l'ANEQ, 

Yves Mallette donne plutot ses opinions, ~ la suite de ces de­
marches, dans la partie conclusion du present document. 



FORUM EN LYBIE 

Le forum international des etudiants sur "les t~ches et 

la contribution des etudiants et de leurs organisations a la 

lutte· pour un nouvel ordre economique international favorable 

au developpement et au progr~s social" se deroulait a Tripoli 

en Lybie du 10 au 15 Janvier 1977. 

Ce forum etait organise conjointement par l'Union Interna-

. tionale des E~udiants (UIE), l'Union Pan-africaine des Etu­

diants (AASU), l'Organisation Continentale des Etudiants d'A­

merique Latine (OCLAE) et par l'Union Generale des Etudiants 

de la Republique Arabe Lioyenne (GUSLAR). 

Quand l'UIE nous avait invites pour participer ~ ce fo­

rum, nous avoins repondu que nous n'avions pas les ressources 

financieres necessaires pour y aller. C'est alors que l'UIE 

s'offrit pour payer le voyage. C1 est cette raison qui a prin­

cipalement milite en faveur d'une reponse positive de notre 

part, 

C!etait la premiere fois depuis les annees soixante que 

le Quebec etait represente ~ un ev~nement etudiant d'envergu­

re internationale. Mentionnon~ qtl 1 aucune organisation etudian­

te du Canada ou des Etats Unis n'etait representee. 

Lars du forum, la discussion etait concentree sur deux 

sous-th~mes: 1- La democratisation des relations economiques 
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internationales; 2- La lutte centre le neo-colonialisme et 

pour la democratisation de la vie economique, sociale, et po~ 

litique. 

Chacune des organisations ayant participe aux preparatifs 

a introduit la discussion, suivies des delegations presentes, 

soit une cinquantaine. (voir annexe) 

Je vais essayer dans les lignes qui suivent, de degager 

les principaux elements de la discussion. 

En general, les participants echangerent leurs points de 

vue sur la lutte des etudiants et des peuples contre la domi­

nation et !'exploitation imperialiste, colonialiste et neoco­

lonialiste, sioniste, raciste et d'apartheid, ainsi que pour 

l'independance nationale, la democratie et le progr~s sociale 

(Ouf !) 

Il a ete souligne, ente autres, que le progres des lut­

tes des forces democratiques et progressistes dans les pays ca­

pitalistes £acilita la lutte generale pour la liberation et 

1' independance nationale et contre 1' imperialisme et la reac""1 

tion. 

Le forum a aussi constate que les luttes de liberation 

doivent necessairement prendre la forme d'une bataille acharnee 

contre la politique et les agissements des multinationales qu5 

saignent A blanc les pays en voie de 16veloppement. 



page 3 

On a aussi mis en lumiere certaines activites des pays capita­

listes avanc~s dont~ par exemple, la soi·disante ''assistance 

aux pays en voi~; de developpement".:. 

On a violemment denonce cette nassistance" en declarant 

que ce nvetait qu•une facette de l'imperialisme puisque de 

toute· fa<;onp "il.')_\e s~agit que d'un infime retour d 0une tres 

petite partie du surplus ~conomique arrache pendant des si~~ 

cles d'exploitation brutale aux pays sous-d€velopp€s~1 o On a aus­

si d 9 autres formes d'exploitation n§o-colonialiste 9 d~guis~e 

en echange economiqueo Paul Gerin Lajoie (ACDI) pourrait peut­

etre nous en parlerop~ 

Un aspect de la discussion fut particuli~rement interes­

sant, surtout pour nous du Quebec. Les participants ont cons­

tate, en illustrant le tout d'exemples concrets~ que l~indepen~ 

dance politique des anciennes c9lonies n 9 etait pas suffisante 

pour garantir la disparition de l'heritage n€gatif du colonia­

lisme, ainsi que des passes de 1 9 imperialisme pour compenser 

la perte de leurs privil~ges sur les anciennes colonieso Les 

peuples de ces pays doivent fournir des efforts constants pour, 

d'une partt toujours repousser le pillage n~o~colonialiste ef­

fectue par l'exportation du capital, l'exode des competences~ 

1 1 ecart des prix etca Les participants ont illustre 9 en fin de 

compte~ que c 96tait bien beau d 1 acqu6rir son independance poli= 

tique mais que cette derni~re nva pl~s aucune signification si 

elle n'est pas accompagnee d'une ind§pendance §conomique 0u~, 

thentique.o 
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Les participants ont ·souligne ... que dans ce contexte, 1' es-

sor de l' agriculture., dont le deve;J.oppement est lie a 1 'emploi 

efficace de vast.es ressources de main-d'oeuvre 1 etait tres i.m.­

portant., Ils ont aussi mentionn~ ,que l'industrialisation joue 

un r6le tout au.ssi important dans les efforts pour surn:i~nter 

le gdtis~deve16ppement socio-economi~ue des pays nou~e11emerit 

ind§pendants~ 

'. 

i6s.ef£btts des peupies po~r instaure~ aes ~eta~tg~es ef~ 

ficaces n6ce~saires au prbtessus de develd~pem~rtt s6ri~ con$~ 

tamment entraves par le capital.:financier intertiatid:hai qpi 

. veut otientet· ·le developpertierit de ces pays dsans le seris de 
1., 

se~ prbpres Jnterets. Les partitipants ont d~cfAre qtl ~ il £~:1 ~ 
,: , •• • '' ' / I 

'{ait;s; sltite ·a. cette situatitHq faire un travail de p1ani:fica~ 
; : . 

tion de la ges,tion e'conomiqtie et ell.miner 1 t in.£1uehce des so~ 
' ,. ' ' ' ' 

c!dt~s fuh1ti~~tion~les ~Af 1~ n~tionaiisati6h~ 

Les participants ont aussi declare que la solution de ces 

. pt~blgnies sociaux-economiques exige des changement.s radicaux 

du syst~me d'education" ''Il y a un besoin evident de creer un 

systeme d'education universel et obligatoire, d~amplifier et 

d'ameliorer. de fa~on fondamentale le reseau d'fitablissements 

scolaires secondaires et universitaires. La tlche consiste A 
garantir le droit de chaque individu ~ une education complete 

sans egard A son origine sociale et ~ son statut economique''· 

Les representants de plusieurs pays en voie de developpe~ 

ment ont insiste sur le fait que l'instauration d'un'systeme 

....... _ ....... -............. __ ,,_ .... ~~ ..... ~~ .. 
. .................... . 
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d'education associc au developpement d'un etat national et re­
pondant aux aspirations des 'larges masses, favoriserait la for­

mation de cadres nationaux engages~ On sait que dans plusieurs 

de ces pays, les cadres sont ce qu'ori. appelle des "cooperants" 

fournis par certains organismes fhtern~tionatix ou isstis des po~ 
• . .-•r 

litiques"d'assistahc~",.P.~s pays i:hdtistriellement avances, com-

me pnt exemplej le Canada1 

Un des elements importants qui est ressorti de la discus: 

sion est l'unanimite des delegues a collaborer a surmonter le 

sous-developpement socio-economique qui caracterise les regions 

neo-coloniales. Pour ce faire, selon les participants au fo­

rum, il est necessaire de proceder a la democratisation radica­

le de la vie politique et sociale, ce qui implique la partici­

pation active des masses car il n'est possible de realiser des 

formes progressistes de vie sociale que par l'unite des forces 

democratiques evec l 1 appui des masses et de la solidarite inter­

nationale~ Les participants ont done preconise une lutte conse­

quente pour le progr~s social afin d'aboutir a des resultats 

deci sifs grace a l'unite d'action revolutionnaires, democra.ti­

ques,patriotiques et anti-imperialistes. En termes plus bruts, 

cela veut dire que l'on preconise !'intensification des luttes 

armees. Un grand nombre des pays presents etaient, de toutes 

fa~ons, rendus a ce Stade et les Victoires recentes des peup~es 

du Viet-Nam, de !'Angola, de Guinee-Bissau et des tles du Cap­

Vert etaient de nature inspiratrice, 

Les participants ont aussi souligne le role toujours plus 
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important du mouvement des pays non-alignes qui s'impose comme 

un mouvement anti-imperialiste. 

e 
Les delegues ont declare leur soutien total au II Festi-

val mondial de la jeunesse et des etudiants qui doit se tenir 

a Cuba en ete 1978. 

A maintes reprises, les participants ont mentionne que la 

contribution apportee par le mouvement etudiant aux efforts pour 

torpiller l'imperialisme, le neo-colonialisme et le sionisme 

devait prendre la forme d'une intensification de la solidarite 

dans la lutte anti-imperialiste dans le monde, solidarite, par 

exemple, avec les regions telles que le Chili, le Viet-Nam, les 

pays Arabes et l'Afrique australe OU nous assistons a 
directe ccnfrontation des inter6ts capitalistes. 

impo1· nn t 

la plus 

tm n~1:·iH,)f:h::&te~:~'P1Jl!.lSl1~rgg~~Mrnnyent qu' on devrait encourager tou­

te activite mobilisant les etudiants l s'opposer ~ la penetra-
;.• 

ti on impeti ~CJ.:i is.t ~, ,~,111-qmgppliit?. te J.f3t .ts ~O.P~~ P.~ e:lflill!§ J l~a :p>~ys r~:g tYOi e 

~~1d~~fi~qp2e~~n1~ qu§n4§~ca~tiqµ~ l•~JP~~f~i~pqr~~~tesl sefftii de ., ' u 
~'pppps~~ ~t~arp~g,tration du neo-colonialisme dans les niversi-

't6s, a 1 a fmte des cerveaux. Il faut revaloriser la culture na-

tiona_~e:i!~t; 1 t€t~·.fQf¥'~~~PD- !l d~ .:.:§a~r.~~ :~ µ~f ~g\rnu~~~ rD~c::.lt~q~¥'.~caq;t,~ vi~ 

~f§p ·r.P<rµ,v;~~t.,,cg??,f ~jpµ~rp~··l~c PJii~S.~c9.@~-~ ~oµ~H~~HH~.~ Par icr~ :.:¢tµd.~f1Ur 

<rt t'i~ Jj@l,lllf:PS S~ ;:4\1 i'f~~~n:~~s ,; mon:pp,Ot~~ 1.·~~ a~lJ .. ; ~~iotiisip.~ 4~t!f5.. ;. ~ffi? 

,- 2-/ 
-· +-_.,l 

t;j n. ,;!_ --. 
~ ,; " 

;·;_ ; : ~ ~ ,; -s~ 1 : ~ . ) i - '!~ ·; 
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du mouvement etudiant international sur le..nouvel ordre 
que 

economique international et tous ses aspects soient developpes 

dans l'avenir aussi largement que possibie. 

Yves MALLETtE 

********************* 



SYMPOSIUM :tnl't GUINJi'E·· .. BISSAU 

Le symposititn internationa 1 etud.iant sur "La contribution d 9Amilcar 

Cabral a la lutte des ·peupl~s corttre le colonialisme et pour l?ind~pen;.. 

dance nations.le" etait o~gS;hfSe conjoiht~ment pa.t la Jeunesse Af:rica:i.11e 

. Amilcar Cabral (JAAd) 5 par l •union :Par~ .... Africaine des Etudiarits (A.A. S. u.) . 

et par l'Union Internationale des ~tudiant.s (U~LEo)i Ce sympo~ium s'est 

deroule a Bissau, capi tale de Guinee-Bissau du 20 au 24 janvl.er - din·· 

qua.nte et une Organisations de j eunesse OU d.' etudiants Ont participe a 
cet .evenement .. 

Ce symposium etait organise po1.ir com.memorer le quatri~me anniver-

saire de 1 9assassinat de Amilcar Cabral, fondateur du Parti Africai.n pour 

1 9Independance de Guinee-Bissau et les Iles du Cap..;.Vert ('P.A.I.G.C.) et 

grand dirigeant de la revolution en Afri~ue. 

L'importance de symposium a ete demon~ree par la presence lors de 

la session. d • ouverture de Luiz Cabral, pr~sident du Conseil d 'Etat; pre.,.. 

side.mt de la Republique Indeper.Lq?inte de <1til.uee-Bissau et Secreta.ire-ge­

neral adjoint du P.A~I.G.C. ~ de Joao Bernardo Vieira~ president de .ltAs...,, 

semblee Nationale Populaire ainsi que des representants de differentes or~~ 

ganisations de masse. La session d' ouverture etai t introdui te et pre~~ 

sidee par Vasco Cabral~ membre du comite executif de la lutte du P.A.I.G. 

C* et Commissaire d'Etat a la planification et au developpement economi-

que. 

Les participants ont discute a partir du theme mentionne au debut 

de ce texte ainsi que du sui vant: nLes liens entre la lutte pour 1 'in~,,. 
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dependance nationale et la lutte pour des transformations sociales radica-

les, 

Les participants ont d~abord souligne que le symposium se tenait a 
UI1 moment oil plusieurs lutt0s menees par leB peUJ.)les et etudie.u-bs d v P:f=:--5_-

que contre l'imperialisme~ le colonialisme et le neo-colonialisme etaient 

couronnees de succes, notamment en Guin~e~~Bissau et aux Iles du Cap-Vert !Y 

au Mozambique, en Angola, en Tanzanie~ etc. Sclon les delegues ces sue-
t' 

ces demontrent avec quelle determination les peuples africains prennent 

cm main leurs propres destinees pour qu 'ainsi des progres concrets au-

tant au hiveau economique que politique et social. 

La mobilisation active et la participation effective des masses ef3t 

le seul Chemin menant a lvindependance nationale, a la democratie et au 

progres social. Cela~ les participants l'ont constate en ajoutant que 

"c'etait une des principales legoris a tirer de ia contribution d'un des 
,, ' 

plus determines combattants et d 9un des meilieurs fils de lVAfrique: 

.Arnilcar Cabral H. 

Les participants ont mentionn6s que la lutte heroique des peuples 

et des ~tudiants d 9 Afrique du Sud, la Nami1-;ie et du Zimbabwe peut etre 

renforcee par les succes des mouvements de liberation dans le monde ain-

si que par les acquis des. classes ouvrieres et des r.:i.utres forcr:;s a.(:::,~o-

cratiques dans les payi:s capitalistes. 

Naturellement, tous les orateurs ont longuement fait l'eloge a.tA-

inilcar Cabral. Ils ont particulierement insistr~ sur le fait que Cabral 

a toujours su agencer et unifier theorie et action et ce depuis sa jeu-· 
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; . ~ . 
nesse·ou 11 a mis sur pied, o.vec quelques autres camarades, au coeur meme 

du Portugal colonialiste~ les bases du premier mouvement politique Afri-

cain unitaire. Plus tard, il a prouve qu 9il etait un grand combattant ain-

si qu'un stratege de premier ordre. Les representants ont conclu en spe-

cifiant que la ·1utte dirigee par Amilcar Cabral en etait une qui se derou-

lait en Afrique, pour l'Afrique mais ce fut une part de la lutte de tous 

les peuples opprimes du monde. 

Les participants ont declare qu'en Afrique, les luttes pour l'inde-

pendance nationale des anciennns colonies portugaises se sont averees un 

element important representant un changement qualitatif de la balance des 

forces en Afrique et dans le monde. Ils ont aussi souligne que les vie-

toires au Mozambique, en Guinee-Bissau et aux Iles du Cap-Vert ainsi.qu' 

en Angola ne signalent pas seulement la defaite du colonialisme mais pa-

;vent aussi la voie a l 9ecroulement final du neo-colonialisme dans toute 1 9 

Afrique. Les del~gues ont poursuivi en declarant que transformations so­

ciales radicales necessaires dans les pays en voie de developpement ne 

pourraient'etre menees a terme que si .on fi~e a l'ord.te du jour la reorga-

nisation complete de l'agriculture prevalant dans les system.es feodaux, 

coloniaux et capitalistes, l'industrialisation, la nationalisation et 

l'etablissement d'un controle national sur les richesses naturelles, l'al-

phabetisation, le developpement de cadres nationaux, etc. Cela n 9est rea-

lisable qu'avec la participation active des masses mais les changements de 

vie sociale ne peuvent etre menes a terme que par l'unite des forces de-

mocratiques jouissant du support des :masses et de la solidarite interna-· 

tionale. 

Les participants ont aussi insiste sur l'importance de maintenir une 
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etroi te solidari te enyre le.s peuples des pays en voie de deve.l.Oi:>pement, 

solidarite qui est demontree par le role toujours plus accru des pays non 

alignes. 

Les participants se sont engages a amplifier le niveau de leurs ac-

tions de solidarite avec le peuple et les etudiants d 9Afrique du Sud, de 

Namibie, du Zimbabwe, du Chili, de Puerto Rico, Thailande, Irlande~ de 

l'Espagne et de la Palestine et avec les autres peuples et etudiants en 

lutte centre l'imperialisme, le colonialisme, le neo-colonialisme, le fa-

cisme, l'apartheid, le racisme et le sionisme pour l'etablissement d'une 

Veritable independance nationale, de la democratie et pour le progres SQ,~ 

cial dans le monde. 

Les participants se sont aussi engages a contr:i.buer ala lutte du 

,'~~µp1e et des etudiants de Guinee-Bissau en entreprenant les actions sui-
.·.", 

- ~xprimer leur solidarite en coll~borant plus activement atec le J. 
·.-~·; 

~.A.O. dans son travail aux cotes du peuple pour l'implantation de trans 

fo~mations sociales radicales en Guinee-Bissau et les Iles d Cap-Vert,. 

- fournir'un support materiel au t..T.A.A.C, sous forme aeaide financic-

re, educationnelle et par la fourniture de materiaux sportifs et de medi-

crunents, 

- populariser sous differentes formes la lutte pour la reconstruction 

nationale menee par le peuple, la jeunesse et les etudiants de Guinee~Bis·· 

sau et des Iles du Cap-Vert, 

- organiser des reunions, des d.emonstrations OU d t autres fornies d f ac~~ 

tions de solidari te a l' occasion du 3 aout, journee Internationale a_e Soli-
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darite avec le peuple et les etudiants de Guinee-Bissau et du Cap-Vert, 

et profiter de l'occasion pour sensibiliser 1 9opinion mondiale sur la situa­

tion actuelle en Guinee-Bissau et au Cap-Vert, 

- supporter toutes les initiatives entreprises par les etats de GuiH 

nee-Bissau et des Iles du Cap-Vert pour consolider le processus de reunifi­

cation de Guinee-Bissau et du Cap-Vert en accord 8¥ec les aspirations des 

larges masses populaires de ces deux etats. 

Les participants ont enfin conclu que la. seule fagon de rendre veri­

tablement honnnage a la memoire d'Amulcar Cabral etait d'irtensifier la 

lutte aux cotes des peuples centre l'imperialisme, le colonialisme, le neo-~ 

colonialisme, les sionnisme, le racisme, l'apartheid et la reaction inter~ 

nationale. 

CONCLUSION 

Mentionnons au depart que, n'etant membre d'aucune organisation in­

ternationale OU 0continentalen, l'ANEQ n'avait pas a voter sur les diffe= 

rentes decisions. Meme si cette chose aurait ete possible, le delegue, 

nvayant aucun mandat precis concernant la question internationale n 9 au~ 

rait pu se prononcer. 

Les interventions du representant de l'A.N.E.Q. visaient a infor­

mer les participants des autres pays sur la situation actuelle au Que~ec 

et sur la nature des luttes des ouvriers et des etudiants en pays indus­

triellement avances. 

Le travail effectue lors de ces deux manifestations internationales 
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se sittiait, pour nous, surtout au niveau de l'etablissement de contacts 

j_:jar.exemple; en entrepreharit des discussions informeiles avec des represen-

tants etudiarits venant du plus grand nombre de pays possible. 

Un des aspects interessants ~ui est ressorti de ces discussions est 

qu'on a pu constater que nous avions plusieurs points en commun avec des 

pays sous.i.'developpes. Pour illustrer ce fait, mehtionnons qu'une etude 
. ' 

E?ur *'L' economie du Quebec v• publi~e l?Eir des prbfesseurs de l 'UQAM et des 

H.E.C. r~v~le que meme si le Quebec jouit d'un niveau de vie eleve, il 

presente plusieurs caracteristiques propres aux pays sous-develbpp~s: 
.. ·. 

i• La majorite de la population ne controle qu'urie infitn.e partie de 

l'activite economique. 

2- Le revenu moyen de la minorite possedante est nettement plus ele~ 

veque celui de la majorite. 

3- Lveconomie est orientee vers l'exploitation des richesses natu-

relles par des etrangers, 

4~ La langue des affaires est celle de· la minorite. 

5- Les disparites regionales sont importantes. 

6- Le chomage atteint des niveaux tres eleves. 

Ces exemples ne sont pas tres differents de plusieurs pays dont les 

peuples luttent presentement centre 1 9imperialisme, le colonialisme, le 

neo-colonialisme, etc. 

Nous avons aussi plusieurs autres points communs avec d 9autres pays, 

que ce soit au niveau de la lutte pour la democratisation de l'enseignement 

ou au niveau de la question de 1 9independance nationale. 

Enfin de compte, cette participation de l'A.N.E.Qo visait surtout a 
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"tilter le terrain°, a voir les differents avantages que nous aurions a ti-
rer d~une participation plus active au niveau ibternational. 

Pour le moment, je c~~~s que nous avons suffisa:mment d'energie a con-
, . ). ' 

Sacrer 8.U ni Veau du Quebec et que noUS he SOI11Ii1es pas en mesure encore a.e 

participer activement aux activites des difffrentes organisations comme 

l' Organisation Continentale des Etudiants d 'Amerig_ue la tine, 1 •union Partw" 

Africaine des Etudiants ou lftJnion Internationale des Etudiants~ Ce:':}en-

dant, par l'entre mise du B.N.I.R., par exemple~ il serait plus quvinte-

ressant de raffermir les contacts que ce soi t seulement au ni veau d' e~·· 

changes de documents, d'informations, etc., avec les differentes organi-

Sations etudiantes regionales~ nationales OU internationales. 

YVES MALLETTE 


